
Un Écrivain Habile
« Mon cœur bouillonne d'une bonne parole ; Je dis ce que j'ai
composé au sujet du Roi ; Ma langue est le style d'un écrivain

habile » (Psaume 45:1).
Quand j'étais enfant, les dimanches étaient différents. Ils étaient des jours
calmes, reposants et ressourçants. Ma mère et mon père n'allaient jamais à
l'église, mais ma mère veillait à ce que ses enfants soient vêtus de leurs
plus beaux habits du dimanche et aillent à l'école du dimanche sans faute.
Je repense à ces années avec tendresse et gratitude, et j'apprécie la douceur
avec  laquelle  j'ai  été  progressivement  conduit  au  Sauveur.  Après  être
devenu  chrétien,  j'ai  commencé  à  me  souvenir  du  Seigneur  chaque
dimanche matin. Il m'a fallu un certain temps pour comprendre comment
les cantiques, les prières et les Écritures s'harmonisaient en une louange et
une adoration adressées au Sauveur. Ce qui m'impressionnait également,
c'est que, sans la direction d'une seule personne, le Saint Esprit agissait
dans les cœurs des personnes présentes pour guider naturellement leurs
contributions spirituelles.

Le Psaume 45 est intitulé « Chant d’amour ». Il parle de cœurs débordant
d’amour,  voués  à  l’adoration  et  prêts  à  l’exprimer.  Il  évoque
prophétiquement la personne et l’œuvre glorieuses du Christ. Il se termine
par ces paroles :

« Je rappellerai ton nom dans toutes les générations ;
C’est pourquoi les peuples te célébreront à toujours et à perpétuité ».

Je me souviens de la première fois où j’ai traversé la France en voiture
pour entrer en Suisse et apercevoir les Alpes. Ça m'a coupé le souffle. À
chaque  fois  que  j’y  retourne,  je  ressens  la  même  attente  et  la  même
émotion.  Combien  plus  mon  cœur  ne  devrait-il  être  submergé  lorsque,
même  dans  les  lieux  les  plus  simples,  je  contemple  les  gloires  du
Sauveur ?

Lorsque nous nous souvenons du Sauveur, conscients de sa présence et de
son  désir  de  rassembler  son  peuple  autour  de  lui,  nos  cœurs  devraient
déborder. Nous ne pouvons nous préoccuper d'un plus grand thème que
l’amour du Christ. Le Saint Esprit grave la réalité de son amour dans nos
cœurs et nos esprits. Dans le silence de nos cœurs et en communion les uns
avec les autres, nous proclamons la majesté de la Personne du Seigneur et
la gloire de son œuvre. Il ne devrait y avoir aucune réticence à participer,
mais être disposés à exprimer pleinement notre joyeuse réponse à l'amour



rédempteur du Christ.  À l'image des aromates qui brûlent sur l'autel de
l'encens, notre appréciation de la Personne, de l'œuvre et de la gloire du
Sauveur s'élève jusqu'au ciel.

Le cœur du Seigneur était touché par le lépreux revenu le remercier. Et le
Sauveur se réjouit d'entendre nos cœurs et nos voix exprimer sa louange
dans le monde où il a versé son sang et est mort pour nous.

« Dans la maison du Père, dans les cieux,

Bientôt nous chanterons ta louange ;

Mais ici, où tu as versé ton sang et était mort,

Nous apprenons ce chant pour élever ».
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